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RESUME

31

L'analyse moléculaire par séquençage du gène de la cytochrome
oxydase nous a permis d'identifier de l'hylésine, Tomicus destruens,
confondue depuis longtemps avec j'espèce voisine Tomicus piniperda.
L'espèce Identifiée est impliquée dans les dépérissements enregistrés depuis
plus d'une décennie dans les forêts naturelles de Pinus halepensis de la région
de Djelfa. La comparaison établie entre des séquences de diverses populations
méditerranéennes a mis en évidence un polymorphisme nucléolidique
comparable entre plusieurs provenances de l'hylésine. La population algérienne
forme un sous groupe proche des populations d'origine Grecque et Espagnole,
mais reste détachée dans le dendrogramme phylogénique de l'espèce,
Tomicus destruens. La position géographique particulière, et les conditions
environnementales locales en zones semi-arides, notamment l'altitude et les
facteurs climatiques pourraient expliquer cette différenciation génétique.

Mots clés : Statut, Tomicus. pin d'Alep, serni-aride.
dépérissement. Algérie.
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SPECIFIC STATUTE OF THE PINE SHOOT BEETLE,
Tomicus (Coleoptera-scolytidae)

FROM THE SEMI-ARID AREAS
(DJELFA-ALGERIA)

SUMMARY
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The researches in Aleppo pine plantations to semi-arld areas have
resulted in the specifie position of the pine shoot beetle. The sequence of
cytochrone oxydase analysis has confirmed us the sceorc. Tomicus destruens,
implied in the decay recorded in the naturat forests of Pinus hafepensis in the
area of Djelfa. The examination of the sequences of various Mediterranean
populations has brought the comparable nucleotide Polymorphism between
several sources. The A1gerian population forms a sub group close to the
populations from Greek and Spanish OOg in, but remains a part in the phylogeny
dendrogramme of the scece. Tomicus destruens. The spec iüc geographical
position, and the local environmental conditions in semi-arid areas, in
particularfy the altitude and the c1imatic conditions could the haptotype's
position.

Key words : Stefute, Tomicus, pine of Alep, seml-arld, decay, Aigeria.
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INTRODUCTION
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Le genre Tomicus (Latreille, 1802) regroupe six espèces réparties dans
diverses pinèdes européennes, asiatiques, nord américaine et nord africaine.
Les espèces Tomicus brevipilosus EGGERS 1929, Tomicus pilifer
SPESSIVTSEV 1919 et Tomicus puel/us REITTER 1894 se localisent dans la
région asiatique de l'Est et du centre et demeurent absentes en Europe (WOOD
et BRIGHT, 1992 in GALLEGO et GAllAN, 2001). Tomicus minor HARTIG
1834 se localise en Europe et en Asie. Par ailleurs, Tomicus piniperda présente
une plus large distribution eurasiatique (BROWNE, 1968). En Europe, l'espèce
présente une vaste extension en France, en Belgique, en Allemagne, en
Autriche, en Hongrie, en Grèce, en Italie et en Scandinavie (CHARARAS,
1962). La présence et l'importance de l'espèce, ont été signalées par plusieurs
autres auteurs notamment par VALLET (1981), LANGSTROM (1983) en Suède
par SAARENMAA (1985) en Finlande, par DEMAKOV (1989) en Russie, par
ZUMR (1989) en République tchèque, par KOHNLE et al. (1992) en Allemagne.
En Amérique du Nord, elle a été introduite en 1992 et vers 1996 elle s'est
propagée dans 186 régions des états: Illinois, Indiana, Mayland, Michigan,
New-York, Ohio, Pennsylvania et l'Est de Verginia. De même, elle a été
retrouvée dans 17 régions de la province canadienne (HAACK et al., 1997).

De sévères attaques ont été observés au sud de l'Italie au cours des
années quatre-vingt (TRIGGIANI, 1984). Au Maroc et en Tunisie, Tomicus
destruens, probablement confondu avec Tomicus piniperda, a été signalé dans
divers peuplements de pins (CHARARAS, 1977).

La sixième espèce très peu connue, Tomicus destruens WOLLASTON
1865, très souvent confondue avec Tomicus piniperda se localise dans la
région circumméditerranéenne, limitée à l'Europe méditerranéenne, à "Espagne
méridionale, au Portugal et à l'Afrique du nord (CARLE, 1973). Elle reste très
répandue au nord et au centre de l'Italie (NANNI et TIBERI, 1997) et au nord de
l'Espagne Nordique (GALLEGO et GAllAN, 2001) et au sud de la France
dans les régions chaudes de basses altitudes (ABGRALL et SOUTRENON,
1991). La répartition géographique de l'espèce Tomicus destruens reste à
clarifier davantage dans les divers autres pays méditerranéens.

La distinction entre Tomicus piniperda et Tomicus destruens a suscité
beaucoup d'attention. LEKANDER (1971) propose une séparation entre les
deux espèces considérées depuis longtemps comme étant une seule espèce,
Tomicus piniperda décrite par plusieurs auteurs notamment par FEYTAUD
(1946); BALACHOWSKY (1949) et CHARARAS (1962) SCHWENKE (1974) et
GRÜNE (1979).

Les renseignements concernant Tomicus destruens sont assez limités et
souvent contradictoires par contre chez Tomicus piniperda, ils témoignent en
revanche d'études plus développées.

En dehors de toute particularité taxonomique, CARLE (1973) constate
que les seuls caractères discriminants portent sur le cycle biologique. La
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période de l'essaimage de Tom;cus destruens débute en automne par contre
celle de Tomicus piniperda s'effectue à la fin d'hiver avec un décalage temporel
pour les différentes phases; larvaire, nymphale, émergence imaginale et
période nutritionnelle des imagos.

Des essais de croisement tentés entre diverses provenances de Tomicus
piniperda et de Tomicus destruens donnent des progénitures fertiles dans tous
les cas et pour toutes les combinaisons réalisées,

Compte tenu des diverses similitudes relevées entre les deux espèces
définies par LEKANDER (1971), notamment les possibilités de croisement et
les chevauchements des aires de répartition, CARLE (1973) conclut que leurs
variations morphologiques et écologiques révèlent plus de différences
écotypiques que spécifiques.

Récemment, l'investigation entreprise sur l'ADN ribosoma! par GALLEGO
et GAlIAN (2001) sur des populations de diverses provenances de Tomicus
piniperda et de Tomicus destruens a permis une séparation soëcttqoe. De plus,
l'étude conduite par kerdelhue et al. (2002) en France sur la structure
génétique de l'ADN mitochondriale de différentes populations en France a mis
en évidence la différence génétique entre les populations de Tomicus sp,
validant le statut d'espèce pour Tomicus destruens. L'auteur précité note que
les deux espèces ont été retrouvées sympatriquement sur des arbres de pin.

L'analyse de l'ADN mitochondrial de diverses populations de Tomicus,
portant sur l'étude du gène de la cytochrome oxydase présenté par
KOHLMAYR et a/.(2002), confirme davantage ra séparation des espèces
Tomicus piniperrJa et Tomicus destruens. La position des nucléotides a permis
de distinguer deux haplotypes chez les populations de Tomicus piniperda et
trois haplotypes chez les populations de Tomicus destruens.

L'étude rapporte les premières informations sur la structure génétique,
validant le statut taxonomique de l'espèce Tomicus présente dans les
peuplements de pin d'Alep en zone semi-arlde d'Algérie (Djelfa).

MATERIEL ET METHODES

Discrimination par marquage moléculaire

Une vingtaine d'adultes males et femelles de l'hylésine fraîchement
récoltés en fin d'évolution nutritionnelle au début de septembre de l'année
2003 ont été conservés dans de "alcool 950 en vue d'un marquage moléculaire
de l'ADN de l'espèce. L'étude a concerné l'extraction de l'ADN mitochondrlal et
a porté sur le gène de la cytochrome oxydase (déduction de la séquence). La
méthodologie adoptée est celle proposée par KOHLMAYR et at. (2002 ).
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En plus de la population des zones semi-arides . l'étude a concerné 8
autres populations méditerranéennes d'origines différentes afin de comparer la
structure phylogénique et de l'espèce de Tom/eus issue de différentes zones
géographiques.

Extra ction de l'ADN moléculaire

l'extraction de l'ADN a concerné la tête et le thorax de 2 à 4 individus
Séparément pour les deux espèces Tom/cus p/n/perda et Tom/eus destruens.
Les antennes, les élytres et l'abdomen n'ont pas été pris en considération car
ils renferment souvent des champignons et des nématodes dont l'ADN peut
interférer avec "ADN de Tomicus. l es parties isolées ont été broyées dans de
l'azote liquide. Afin de garantir une pureté maximale de l'ADN, les proteines
dans "extrait ont été détruites à l'aide d'une protéase.

Réaction de polymérisation en chaine (p eR)

La PCR est une technique très puissante de l'amplification de rADN, qui
nécessite l'emploi d'une pofyrnérase parucunèœ. la Taq-polymérase. Elle
permet de reproduire â volonté des fragments d'ADN d'une séquence donnée.

Après dénaturation en deux brins monoca ténaires à une température de
94"C l'hybridation se fait par les amorces sur la cible à une température de
56"C et la synthèse d'un nouveau brin s'établit â partir des amorces par la Taq
pctym érase à une température de 72"C. Il en résulte par la suite deux ADN
bicaténaires (n cycles permettent d'obtenir 2 ft copies d'ADN).

Deux amorces (sens et anti-sens) spécifiques s'hybrident à l'ADN
mitochondrial cible en présence d'un excès de désoxynucléotides (dNTP) et
une Taq-polymérase (ADN Pclym èrase thermostable) synthétise le brin
complémentaire. Les amorces utilisées sont ; ATATIGGAATCACTCAAT
TGAG pour l'espèce Tom/eus piniperda et TICTIGGAAT CATICAATAGA
AGTC pour l'espèce Tomieus destruens.

Après récupération de la bande correspondant au gène de la eytochrome
oxydase, un séquençage automatique s'en est suivi.

RESULTATS
Les résultats obtenus sont regroupés avec ceux de Kohlmayr et al.

(2002) dans le tableau 1 afin de les comparer avec res haplotypes mis en
évidence pour les deux espèces Tom/eus pinperda el Tomieus destruens.
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Tab leau 1 : Position de l'haplotype algérien par rapport aux haplotypes
méditerranéens analysés

Par déduction, il apparaît clair que la position de l'espèce algérienne
en provenance des zones seml-endes est plus proche à l'haplotype 1de
Tomicus destruens. Seul à la 240tme position,l'haplotype 1contient un C par
contre rhaplotype algérien renferme lin T. Ce qui nous permet de dire qu'il
s'agirait d'un quatrième haplotype chez l'espère Tomicus destruens

37

La comparaison des séquences de diverses populations
méditerranéennes de Tomicus destnJens avec la population algérienne a révélé
un polymorphisme nucléotidique ayant conduit à un classement selon le
diagramme présenté à la figure 1.

La population algérienne semble former un sous groupe à part proche
des populations, 4, 3 et 6 correspondant aux populations d'origines Grecque et
Espagnole. En outre la population en provenance de la zone semi-aride
(Algérie) a tendance à se détacher des populations Italienne et Espagnole (1,
2, 8 et 9). Ceci pourrait être expliqué par les caractéristiques
environnementales notamment les conditions d'adaptation difficiles et
particulières en zones seml-endes qui se caractérisent par une altitude
moyenne de 1200 métres, par des étés chauds et des hivers rudes avec des
écarts climatiques très importants au cours du temps.
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Destruens
(Grke) 4
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Destruens
(Grèce-Espagne) 3

Destruens
(Grèce) 6

Destruens
(Espagne) 5

Destruens 8
(Italie)

Destruens
(Espagne) 1

Destruens
(Italie) ,

Destruens
(Italie) 9

Figure 1 : Place de d'hylésine Tomieus sp algér ien dans le dendrogramme
phylogénique d'autres origines méditerranéennes de Tom/eus
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DISCUSSION ET CONCLUSION
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Au cours des deux dernières décennies, les peuplements
méditerranéens de pins se trouvent confrontés à l'hylésine Tomicus destruens,
ennemi redoutable, confondu depuis longtemps avec l'espèce voisine Tomicus
piniperda . La séparation des deux espèces a été confirmée récemment par
l'analyse génétique mais leur statut géographique reste encore à délimiter pour
tout le pourtour méditerranéen. Les zones sympatriques regroupant les deux
espèces doivent aussi être mieux connues géOgraphiquement. La possibilité
d'intetfécondité entre les deux espèces a été notée par CARLE (1973), mais
leurs progénitures restent à discuter. Les générations issues de ces
croisements sont t'elles fertiles ou pas ?

Les recherches entreprises dans les peuplements de pin d'Alep en zone
semi-erlde. ont conduit dans une première étape à statuer sur la position
spécifique de rh~ésine . La présente étude portant sur l'analyse de la structure
génétique de l'espèce nous contkme rappellation spécifique, Tomicus
destruens pour l'hylésine impliqué dans les dépérissements enregistrés dans
les forêts naturelles de Pinus halepensis dans la région de Djelfa.

En Afrique du nord, le statut taxonomique des deux écotypes devrait être
déterminé avec précision, d'une part, par des prélèvements dans des
peuplements et des régions différentes, et d'autre part par des études
écologiques plus approfondies.

Afin de ne pas revenir sur l'appellation spécifique et de séparer ces
deux espèces en fonction de leur biotope, d'autres prélèvements régionaux plus
signifICatifs sont indispensables.
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